
MONTE-CARLO HISTORIQUE : du 31 janvier au 05 février 2004

« la 12 » est au départ 
Tout petit déjà il en rêvait : participer au rallye de Monte-Carlo et voilà qu’aujourd’hui notre ami Gérard l’à fait !

Le vrai rallye, pas le moderne, celui qui se contente de tourner autour de Monaco, mais le bon vieux « Monte » avec ses itinéraires de concentration, ses nuits passées au volant, ses spéciales mythiques et ses 3 000 « bornes » avalées en 5 jours !

Mais comme il est sympa notre Gérard, il voulait aussi faire partager son bonheur, alors il nous a présenté son projet au cours d’une réunion du Club. Très vite une équipe s’est portée volontaire pour lui assurer l’assistance technique et un soutien moral !

Après une préparation minutieuse, la grande aventure pouvait commencer avec pour tête d’affiche l’équipage Gérard MIGLIORATI / Vincent PROUDHON et leur R12 G de 1972.

Dans les rôles secondaires : l’équipe du Club ALBA composée de Laurent, Philippe et Rolland, emmenée par notre « chef mécano » Maurice, accompagné de son épouse Evelyne.

Samedi 31 janvier 2004 - 20h30 :
Turin (ville de départ imposé par l’organisation à notre équipage) « la 12 » franchie fièrement le podium, flanquée de son numéro « 323 » sous les flashes et les encouragements d’un public italien averti, pour rejoindre la région Lyonnaise ou nous l’attendions sur les coups de minuit, soutenus par quelques courageux membres du club.
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Photo 01-  au départ de Turin.

Photo 01B-Turin, le stress……
Premier contact avec l’équipe d’assistance pour une vérification de routine, l’auto tourne rond et l’équipage a le sourire en quittant Villard-les-Dombes. Maintenant, il faut vite ranger le matériel dans notre fourgon et gagner, après quelques longues heures de route, le prochain point de rendez-vous.

Dimanche 1er février 2004 – 04h00 :  
Nous sommes garés sur une place désertique, à cette heure matinale, au centre du Puy-en-Velay. À coté de nous, une Lancia Fulvia HF, partie de Copenhague avec le numéro 1, semble attendre son heure de pointage. Il fait très froid, et nous sommes bien en avance sur l’horaire. Tant mieux, on va pouvoir s’assoupir un peu, recroquevillés sur la banquette du fourgon…….

La sonnerie de mon portable me réveille en sursaut, c’est Evelyne et Maurice qui nous rejoignent avec leur 4x4 chargé de pièces et d’outillage. Ils ont vu « la 12 » comme prévu du coté de Tarare, au deuxième point d’assistance, et tout va bien.

Dimanche 1er février 2004 – 06h00 :  
le thermomètre est bien en dessous de zéro, la nuit n’en finit plus et ce café de la place, que l’on ne quitte pas des yeux, qui ne veut toujours pas ouvrir……

Soudain, coup de fil de Vincent, le copilote «on arrive, mais on a percuté un chien errant, les phares additionnels sont cassés, de plus, l’alternateur fait du bruit et le lave-glace est en panne !! ». Bon, il est temps d’enfiler les combinaisons, d’un rouge immaculé, offertes par notre chef mécano. Nous sortons les phares de rechange, un alternateur de secours et les caisses à outils, prêts à intervenir.

Il n’est pas loin de 8h00, le jour se lève lentement quand, enfin, la voiture arrive. Légère inquiétude du pilote « plus de phares,  y’à du verglas, avec le sel sur le pare-brise et pas de lave-glace j’y vois rien….faut aussi faire la pression des pneus contacts….. »T’inquiètes pas « Gégé », on va s’en occuper, manges un bout et çà ira mieux ! 20 minutes plus tard, le « Gord » résonne de nouveau, la belle bleue a des yeux tous neufs et a récupéré toutes ses fonctions vitales !
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Photo 02- l’assistance au Puy.

Photo 02B- le nez dans le moteur…

Allez, il est temps de repartir….. Nous rangeons le matériel tandis que la voiture s’éloigne et nous filons vite prendre un café chaud, car à notre grand bonheur, le bar a enfin ouvert ses portes !

Je prends place dans le 4x4 à côté de Maurice pour lui servir de navigateur et direction l’Ardèche au point de rendez-vous  fixé avant l’épreuve du Burzet.

Dimanche 1er février 2004 – 11h00 :
Nous sommes en place, le soleil nous réchauffe et si certains commencent à avoir faim, d’autres ont une indigestion de bananes pour avoir suivi les conseils de Gérard en consommant des régimes toute la nuit dans le but de garder la forme ! Nous profitons de cette attente pour admirer la caravane des concurrents qui défile sous nos yeux écarquillés : Stratos, 131 Abarth, Mini Cooper, Escort, Mustang, 911, R8G…..la liste est forte de 370 engagés !

L’applaudimètre est au maximum quand passent les Berlinettes du Team Comas Racing précédées de la « Défense Mondiale » de notre Jean Ragnotti !

La « 323 » arrive enfin « on ne s’arrête pas, tout  va bien »Très concentrés nos amis, bon, c’est surement le stress avant la première spéciale. Vite, nous repartons pour atteindre Lamastre ou une assistance lourde est prévue.
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Photo 03- Burzet, l’attente.

Photo 04- bref échange avec l’équipage. 

Dimanche 1er février 2004 – 15h00 :
Avec notre stand et notre matériel déployé comme des pros, nous occupons une belle surface sur le parking du centre ville et attirons rapidement la curiosité des promeneurs du dimanche après-midi. Soudain, Maurice, attentif au bruit de « son » moteur, nous signale l’arrivée de l’auto suivie de près par quelques membres du Club venus en spectateurs à bord de  3 Berlinettes.

Au programme : changement de roues, purge des freins, remplacement de l’échappement, contrôle des niveaux sans oublier l’indispensable nettoyage du pare-brise….Rien à signaler, pourvu que çà dure !
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 Photo 05- çà purge….


Photo 05B- changement de l’échappement.


 

Echange d’impressions avec Vincent, pour sa première expérience de copilote « alors, raconte, c’est comment le road-book et le pointage, t’es à zéro ? » réponse de l’intéressé « c’est tout bon, j’apprend le métier petit à petit….. J’ai juste un peu mal au dos, mais çà va aller…. »faut dire que voilà bientôt 24h non stop qu’il a calé ses 1m92 dans le baquet ! Désolé mon grand, mais c’est l’heure de repartir, plus qu’une spéciale et tu auras droit à une nuit réparatrice !

Une des Berlinettes du club a besoin d’un réglage du câble d’embrayage et profite de la place libérée par « la 12 » pour être pris en charge au point « service rapide ALBA ».
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Photo 06- c’est beau, l’esprit club !
Nous rangeons une fois de plus notre matériel dans les deux véhicules avant de saluer nos amis du club qui nous souhaitent bonne route et bonne chance pour la suite du rallye.

Arrivée difficile à Vals-les-Bains à cause d’un embouteillage monstre, preuve que le Monte-Carlo fait toujours recette auprès du public !

Dimanche 1er février 2004 – 20h00 : 
« La 12 » est rangée sagement au parc fermé de Vals pour la nuit. On prend rapidement une bière ensemble au bar d’en face et rejoignons sans tarder notre hôtel ou un vrai repas nous attend. Récits et bilan de la journée alimentent la conversation avant de pouvoir enfin dormir….
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Photo 07- le parc de Vals les Bains

Photo 09- alors, heureux ?



Lundi 2 février 2004 – 06h00 : 
Philippe tape à la porte de ma chambre pour me réveiller, mais je suis déjà debout (c’est plus facile que d’aller au boulot). Rassemblement de l’équipe autour d’un petit déjeuner avalé tout en révisant notre plan d’assistance pour les 470 kms de l’étape Vals-les-Bains/Gap qui nous attendent aujourd’hui.

Lundi 2 février 2004 – 08h00 : 
 Nous sommes dans le parc fermé, la nuit a été très froide et les vitres glacées de « la 12 » doivent êtres grattés. Maurice réchauffe des yeux le moteur, tandis que Gérard tourne la clef de contact……le brave  « Gord » répond présent et nous laissons l’équipage à leurs taches pour prendre la route, direction le Vercors en passant par Privas, Valence, Romans et rejoindre la célèbre épreuve de Saint-Jean-en-Royans.
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Photo 10- çà gratte fort !


Photo 11- à la sortie du parc de Vals






Lundi 2 février 2004 -11h00,

 Gérard et Vincent sont maintenant au départ de la spéciale envahit par le public, pendant que nous contournons l’épreuve afin de rejoindre la voiture à l’arrivée. La neige est présente sur les bas cotés de la route mais le soleil illumine le paysage grandiose. Nous suivons un moment une R8G qui, de son bleu Gordini, donne l’impression de fendre ce grand manteau blanc sur l’immense  plateau du Vercors. Le temps semble s’être arrêté un instant et, un peu nostalgique, je glisse à mon chauffeur « regardes, Maurice, on se croirait revenu en 1970…. ».

Bientôt midi, mais personne ne songe à manger et surtout pas Maurice qui vient de griller sa énième cigarette en décrivant des cercles sur le bord de la route ou nous attendons toujours la « 323 ». Les numéros des concurrents partis après « la 12 » défilent sous nos yeux……pas très rassurant tout çà !

Les minutes comptent pour des heures et chaque voiture bleue repérée au loin fait s’agiter encore plus notre chef mécano, quand soudain « elle » apparaît enfin ! Gérard baisse la vitre et nous lance « terrible ! 10 bornes de glace vive, on aurait du mettre les clous, j’ai bien cru ne pas pouvoir grimper ….. ».

Nous sommes soulagés et nous prenons la route dans leur sillage permettant ainsi à Maurice de couver du regard « sa voiture » !.
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Photo 12- la glisse dans St jean en Royans
Photo 13-  la neige du Monte Carlo !
Lundi 2 février 2004 -13h00, nous rejoignons Die et le point d’assistance déjà mis en place par Laurent et Philippe. L’intervention sur la voiture se résume en un changement de roues, un plein de carburant et des contrôles de routine, rien à signaler, tout est en ordre.
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Photo 14- la « routine »

 Nous en profitons tous pour avaler avec plaisir un repas froid préparé par nos deux amis, mais il faut déjà et encore ranger le matériel !

Un long « routier » à travers les Hautes-Alpes nous attend pour atteindre Rosans ou un regroupement des concurrents est prévu.
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Photo 15- notre pilote en bonne compagnie… 

Lundi 2 février 2004 – 16h00 :   
Toute l’équipe profite des derniers rayons de soleil en attendant le passage de notre auto quand soudain, une Ferrari 275GTB stoppe devant notre fourgon. Visiblement, l’équipage Danois a des soucis et nous signale, gestes à l’appui, un bruit inquiétant à l’avant. Rapide diagnostic pour constater la rupture de quelques rayons de la belle jante droite, certainement provoquée par le passage dans un trou. La superbe italienne se retrouve rapidement perchée sur l’un de nos crics pour un changement de roue avant de repartir aussitôt dans un concert de coups de klaxon et sous les « thank you » de nos nouveaux amis ! Qui a dit que les Clubs Alpine étaient sectaires ?.
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Photo 16- c’est beau aussi le rouge….

Après ce point d’assistance effectué sans problèmes pour notre auto, nous voilà à Gap, bloqués dans un embouteillage, décidément habituel de fin d’étape, mais le moral est au beau fixe puisque nous sommes toujours en course.

Lundi 2 février 2004 – 20h00 :   
Au parc fermé, nous récupérons l’équipage qui saute dans le fourgon et les deux véhicules d’assistance empruntent, en convoi, les quelques kilomètres d’une route verglacée pour se retrouver à l’hôtel. Le diner nous permettra d’échanger les anecdotes de la journée et de valider le plan de marche du lendemain, avant d’aller se coucher.

Mardi 3 février 2004 – 07h00 : 
Maurice est déjà devant son petit déjeuner (il paraît qu’il trouve les nuits trop longues et qu’il voudrait déjà être à Monaco pour que l’on arrête de martyriser « sa » mécanique….) Vincent, le copilote, à récupérer son énergie et ne ressent plus de douleur au dos, Gérard à l’air serein et Philippe à bon appétit…..bref, l’optimisme règne au sein de la troupe !

Mardi 3 février 2004 – 09h00 : 
Le soleil inonde le parc des voitures du rallye, parfaitement alignées sur l’aérodrome de Gap/ Tallard. Les moteurs se réchauffent, l’un après l’autre, sous les coups d’accélérateur des pilotes, puis notre « R12G » s’élance à son tour pour l’étape qui doit l’amener au port de Monaco sur les coups de 15h00.
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Photo 17- l’aérodrome de Gap 

             Photo 18- direction Monaco !
Cette fois, c’est une fabuleuse Lancia Stratos aux couleurs « Alitalia » que nous suivons quelques temps avec un réel plaisir pour rejoindre le point d’assistance de Dignes.

Mardi 3 février 2004 –11h00 :, le matériel que nous avons mis en place ne servira pas car, nos deux compères n’ont visiblement besoin de rien. Vincent nous distribue son stock de barres chocolatées préférées pendant que Gérard rassure Maurice sur l’état de fraicheur de la mécanique avant de nous quitter  « allez, rendez-vous après la dernière spéciale du jour ».
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Photo 19- point d’assistance près de Dignes.
Castellane, Entrevaux, Puget Theniers, la traversée des Alpes-Maritimes sous le soleil, par des routes superbes et désertes, prend un air de vacances qu’apprécie tout particulièrement Evelyne…..Le moral de tous est au plus haut en se rapprochant de Monaco !

Mardi 3 février 2004 – 14h00 : 
Arrivée à Pont-des-Miolans pour apprendre que l’épreuve est arrêtée suite à la sortie de route d’un concurrent.

Très vite l’inquiétude gagne toute l’équipe, d’autant que dans ces moments là, les rumeurs et les infos contradictoires circulent plus vite que la lumière…..

La sonnerie d’un portable brise la lourde attente « ici Vincent, tout va bien, la spéciale est annulée et le rallye est dirigé vers Monaco…. » Ouf de soulagement ! Sur cette nouvelle rassurante, nous décidons de faire une pause casse-croute improvisée, sur le muret de pierre entourant la place du village. Pour l’occasion, Maurice nous ouvre une bonne bouteille de blanc, traduisant ainsi un début de décontraction……et pour finir, Laurent se propose une nouvelle fois de nous distiller son café « maison », mais sans succès « merci, t’embêtes pas va, il y a un bar juste en face…. »
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Photo 20- pause casse-croute.
Mardi 3 février 2004 – 16h00 : 
Nous retrouvons enfin, sur un parking, près de la gare de Monaco, notre brave R12G pour une dernière assistance avant l’ultime étape de nuit Monaco/Monaco. Vérification et nettoyage de « la belle » en vue de son passage sur le prestigieux podium installé sur le port monégasque. Vincent, un peu inquiet, a une question qui le tracasse « c’est quoi au juste ce Turini ? Tout le monde en parle ? » Alors là, mon petit Vincent, il faut que tu saches que le Turini est au rallye ce que Roland Garos est au tennis et le Stade de France au foot ! sois conscient d’avoir la chance de découvrir en course ce monument de la spécialité ……
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Photo 21- la « belle » se fait une beauté.
Photo 21B- enfin le port de Monaco !

Mardi 3 février 2004 – 19h00 : 
Confortablement installés dans un restaurant de la principauté, nous finalisons les détails du plan d’action en vue de cette fameuse et célèbre « nuit du Turini » en espérant que tout se déroulera sans le moindre incident.
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Photo 22- avant la nuit du Turini.

Mardi 3 février 2004 – 20h00 :
après une dernière pitrerie, Jean Ragnotti quitte le podium du port au volant de sa vaillante Berlinette 1800 « Défense Mondiale », sous le drapeau monégasque agité par le Prince Albert en personne. La dernière étape vient d’être lancée…..

Mardi 3 février 2004 – 21h30 :
 c’est enfin l’heure de gloire pour le numéro « 323 » et Gérard nous fait signe de loin, pouce levé, que la voiture a bien démarré (angoisse quand tu nous tiens ! ). Le fourgon et le 4x4 prennent ensemble la direction de la Turbie pour rejoindre L’Escarène ou le camp de base sera établi pour la longue nuit. L’endroit choisit nous permet d’être en l’agréable compagnie du Team Comas Racing et de leur superbe camion SG2 « Assistance Course Alpine-Renault » de la belle époque !
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Photo 23- le SG2 du team Comas veille sur nous….
Mardi 3 février 2004 – 23h00 :
Une légère brise souffle le froid, emmitouflés dans nos blousons et les bonnets vissés sur nos têtes, nous guettons en contrebas depuis pas mal de temps déjà, tous les phares qui balaient la route empruntée par les concurrents après la première spéciale. « Les voilà ! » Gérard se fraie un passage entre les Berlinettes voisines, déjà livrées aux mains expertes des mécanos et nous lance « la spéciale était pourrie, mais çà va…..pas le temps de s’arrêter, à tout à l’heure ! » Tant pis, un peu frustrés sur l’instant, nous n’en apprendrons pas plus…..mais aussi tant mieux , çà rassure toute l’équipe ! 

« La 12 » disparaît dans la nuit, vers le Turini et Luceram, deux épreuves aux noms magiques qui vont clôturer le rallye. Au cours des deux heures suivantes, le ballet incessant des concurrents nous aide à supporter la température un peu trop basse et le temps qui nous semble s’écouler trop lentement. Près de moi, un inconnu me raconte inlassablement son passé, riche d’exploits au volants d’innombrables voitures de rallye….Par politesse, je donne l’impression de l’écouter mais mon esprit est occupé, dans cette attente obsessionnelle, par ce qui se passe là bas, dans les lacets de la dernière spéciale. Laurent et Maurice, qui ont certainement acheté tout le stock de cigarettes disponible au tabac du coin, tentent aussi de vaincre une inquiétude partagée par tout le clan ALBA.

Mercredi 4 février 2004 – 01h30 : 
Nos yeux fatigués sont éblouis par la rampe de phares illuminée de notre héroïque R12G qui vient de surgir sur le pont du village. L’équipage arbore un sourire grand comme une banane « c’est super, on y est, c’est terminé ! ». Une avalanche de félicitations bruyantes remplie l’atmosphère, évacuant d’un seul coup la fatigue sur les visages, tandis que l’auto ronronne bien sagement près de nous, donnant le sentiment du devoir accompli ! « bravo les gars, maintenant vous n’avez plus qu’à vous laisser glisser jusqu’à la mer ! ». Après avoir regagné nos véhicules, nous demandons timidement à Laurent de bien vouloir nous servir son café chaud fait « maison » que nous sommes prêts, cette fois, à payer très cher, vu l’heure avancée de la nuit……
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Photo 24- ouf !c’est presque terminé !
Photo 25- soulagé, l’équipage….
Après avoir rechargé le matériel dans les véhicules d’assistance, nous prenons à notre tour la direction de la mer. Nous avons rejoint nos amis au parc fermé de Monaco ou la « 323 » est alignée fièrement sur le port pour un repos bien mérité. En arrière plan, les bateaux de luxe, qui d’habitude captent tous les regards, ressemblent à des sentinelles figées rendant les honneurs aux voitures rescapées du fameux Rallye de Monte-Carlo…..

Un dernier verre pris en commun sur le port, comme pour prolonger encore et encore ces instants magiques, et chacun retrouve, un peu déboussolé, le silence de sa chambre d’hôtel.

Il est 4h du matin, épuisé, j’éteins la lumière en me jetant sur mon lit….enfin dormir, vite dormir !

Mercredi 4 février 2004 - 13h00 :
Après une bonne nuit de récupération, nous rejoignons Gérard qui nous a donné rendez-vous dans la suite « princière » de l’hôtel de luxe, affectée à l’équipage par l’organisation, et nous offre le champagne pour fêter cette brillante participation ! Echanges d’impressions et photos souvenirs se succèdent dans la bonne humeur accompagnée d’une satisfaction générale.

La suite de la journée sera consacrée à la détente en visitant la principauté.

Une dernière nuit à Monaco et nous prenons rendez-vous pour le départ le lendemain matin.
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Photo 26-« la 12 »au milieu des rescapés !
Photo 27- champagne sur la terrasse de la suite.

Jeudi 5 février 2004 – 10h00 :  
Sur le parking de la gare, l’équipe ALBA est au complet. Nous soulevons une dernière fois et presque solennellement « la 12 », star de l’expédition, fièrement flanquée de ses plaques et numéros de rallye, afin de monter les roues adaptées au retour par autoroute(çà c’est de l’amateurisme !). Cette fois, c’est bien fini…….Adieu Monaco !
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Photo 28- les derniers soins….

Photo 29- au revoir et merci !

Arrivés à Lyon dans la soirée, c’est le moment de la séparation du groupe, mais chacun d’entre nous, conservera des images et des instants inoubliables partagés durant ces 5 jours.

Notre ami Maurice est peut être le plus soulagé de tous et n’aura plus à subir nos taquineries !

Nous adressons à Vincent les félicitations de circonstances pour son premier rôle de copilote tenu sans faille et saluons la fiabilité du pilotage de Gérard qui a permis à leur « R12G » de franchir toutes les difficultés et de rentrer intacte !

Pour conclure, je voudrais remercier très sincèrement nos partenaires, sans qui cette aventure fabuleuse n’aurait pu jamais se réaliser :

VIDEO FUTUR(location vidéo) et ACR(nettoyage industriel) sans oublier notre ami Gérard et son R12G qui nous a donné l’occasion de vivre activement un Monte-Carlo !

Au fait « Gégé », c’est vrai, tu penses sincèrement au prochain Tour de France Auto ? Tu sais, nous sommes prêts à signer tout de suite pour repartir…….










Rolland SALORT (ALBA)
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